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GAZENAVE ( d e ) (Lucien), Ingénieur. 
.(Veryiers, 15.3.1843-Athènes, 9.1.1894). 

Il obtint à l'Université de Gand, en 1869, le 
diplôme d'ingénieur civil et fut d'abord attaché 
comme tel au service technique de la ville de 
Bruxelles. Il collabora avec Ferdinand de Les-
seps à la construction du canal de Panama. A 
son retour en Belgique, il fut nommé secrétaire 
général de la Section belge de l'Exposition Uni-
verselle d'Anvers en 1895 et représenta avec 
distinction notre pays à plusieurs importantes 
expositions étrangères. En 3 886, il était appelé 
aux délicates fonctions de consul général de 
Belgique à Zanzibar. Il y résida de 1886 à 1889 
et y rendit les services les plus signalés à l 'État 
Indépendant du Congo qui recrutait sur la côte 
de Zanzibar une grande partie de sa main-
d'œuvre. En 1889, par les soins de Cazenave, 
376 Zanzibarites destinés à la Force publique 
et aux travaux du chemin de fer furent recrutés 
à la côte orientale et confiés ensuite à Francqui 
qui, sur le steamer Brabo, les conduisit à Boma 
où ils arrivèrent le 4 décembre. 

Homme profondément loyal et bon, intelli-
gent et désintéressé, de Cazenave se fit partout 
des amis dévoués. Mais le dur labeur auquel il 
eut à se livrer à Zanzibar joint à la mauvaise 
action du climat tropical sur sa santé ruina 
ses forces et il dut rentrer en Europe et aban-
donner toute activité pendant deux ans. Il 
acheva sa convalescence en Algérie et à son 
retour au pays, le Roi l'appela aux fonctions 
de Consul Général et de chargé d'affaires de 
Belgique à Athènes {juillet 1891). C'est là que de 
Cazenave mourut, le 9 janvier 1894, âgé à 
peine de cinquante ans. 

On lui doit une étude intitulée : Les Cultures 
en Afrique, parue dans le Mouvement géogr. de 
1887, p. 32a. 

18 mai 1951. 
M. Coosemans. 

Mouvement géogr., 1885, p, 736 ; 1889, p. 7a ; 
1891, p. 62c ; 1894, p. 9a. — P. Daye. Léopold II, 
Paris, 1934, pp. 297, 299. — Le Congo illustré, 
1894, p. 1. 
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